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RAPPORT D'ACTIVITE
POUR LES ANNIES 1938-1940

par M. J. GRESSOT

President central.

Mesdames,
Messieurs,
Chers collegues,

Le rapport que j'ai l'honneur de vous soumettre, et qui est
intitule rapport d'activite, devrait plutot avoir pour titre: rapport
d'inactivite.

Cependant, notre Societe n'a pas eu l'occasion de se mettre
au benefice d'allocations de chomage, ce qui indique bien qu'elle
a, malgre tout, continue ä travailler.

Jo ne m'appesantirai pas sur les evenements qui ont retarde
d'un an la reunion dc ce jour. Estimons-nous heurcux, mes cbers
collegues, de n'avoir pas eu ä deplorer de plus grands malheurs
que ceux que nous avons pu supporter aisement, et de n'avoir
pas partage le sort de nos voisins. Notre belle patrie reste libre
ct honoree, tandis que d'autres ont subi la loi du plus fort.

Nous devons done profiter des moments de calme et de paix
que nous traversons pour poursuivre nos travaux et resserrer
les liens qui unissent les travailleurs intellectuels du Jura.

S'il y a eu relachement parmi nous, cela tient ä des cir-
constances totalement independantes de notre volonte et ä la
mobilisation prolongee qui a puise au sein du Cornite central
son indispensable secretaire et son president moins necessaire, et
au sein de nos sections la plupart de leurs membres devoues.

L'ouragan terrible eut, helas son contre-coup inevitable
en Suisse et dans le Jura et ce contre-coup, par toutes les mc-
sures si diverses qu'il entraina, imposa ä notre Societe des

vacances forcees. On comprendra des lors qu'une reunion
generale de notre Societe ait ete impossible en 1939 et que
l'assemblee fixee pour fin juin 1940 n'ait pu se tenir. D'ailleurs,
d'autres associations ne furent pas mieux partagees que la notre.
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Mais la seance de ce jour doit etre une nouvelle prise dc
contact — et c'est lä son but essentiel — un nouveau point de

depart et son meilleur resultat sera de provoquer un reveil
parmi nous et de faire renaitre, si besoin est, l'ancienne et lou'a-
ble activite du Comite central et de nos diverses sections.

Toutefois, je faillirais ä un devoir essentiel, si, au debut do
cette assemblee, je ne traduisais pas notre reconnaissance envers
les defenseurs de la patrie.

Notre patrie Notre pays Ces mots revetent ä I'lieure
actuelle, une signification toute particuliere quand on songe
que dans la tourmente actuelle, il est des gens qui n'ont plus de

patrie ; que d'autres ont lutte en vain afin de conserver ce qu'ils
avaient de plus eher au monde : leur foyer, la liberte que
pour d'autres, enfin, des questions de race les ont obliges ä

quitter des lieux aimes, ä partir en exil, et ä se creer, ä 1'etran-
ger, une nouvelle existence.

C'est pourquoi pour nous, qui avons encore le privilege et
le bonbeur de posseder une patrie, cette patrie doit etre plus
chere et ceux qui l'ont protegee et la protegent, sous l'ceil bien-
veillant de la Providence, ont droit ä toute notre reconnaissance.

Mais pour que notre pays vive, il ne suffit pas seulernent dc
garder ses frontieres, il faut egalement proteger son integrite ä

l'interieur et la defense spirituelle -— dont notre Societe est un
des bastions, — doit se reveler toujours plus forte, toujours plus
systematique, toujours plus continue.

C'est la täche principale a Iaquelle nous ne faillirons pas.

*
* *

Et maintenant, passons ä la demonstration de notre... inacti-
vite.

La defense du Jura, terre romande, ne doit pas se relächer.
Un nouvel exemple, pris entre cent, en demontre la. necessite.
Lors des promotions militaires, on pouvait trouver, dans les
journaux de la Suisse romande, sous rubrique : «Promotions
interessant la Suisse romande», les noms des nouveaux grades...
sauf ceux des officiers jurassiens.

Nous avons tenu ä nous mettre en rapport avec Radio
Suisse romande pour l'inviter ä reprendre, d'une faqon systematique,

les chroniques jurassiennes. Nos demarches, jusqu'ä ce
jour, sont restees sans resultats appreciables.
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Nous tenons aussi ä favoriser, autant qu'il est en notre
pouvoir, la diffusion de la litterature jurassienne.

C'est ä ce titre que nous avons accorde deux subsides ä

cette eclectique, jeune et dynamique «Revue Transjurane», dont
la publication va reprendre prochainement, que nous avons
souscrit ä differents ouvrages jurassiens et que nous encoura-
geons financierement, dans la mesure de nos moyens, les auteurs
jurassiens.

Le Prix litteraire qui concourt ou devrait concourir ä l'il-
lustration du «Jura, terre romande», subira nn petit changement
du fait que le Comite central et la Delegation generale ont es-
time qu'il n'y avait plus lieu de limiter l'äge de ses participants.
M. le Dr A. Ribeaud a bien voulu en assumer la presidence en
lieu et place du regrette M. Choffat remplace comme membre
par M. le Dr Virgile Moine.

Le Fonds litteraire s'est accru d'une somme de fr. 200.—,
don de la Caisse d'Epargne de Courtelary, ä laquelle vont tous
nos remerciements.

La question du patois a retenu toute notre attention. Et la
publication, dans les «Actes» prochains, de la «Lettre de Bon-
fol», de Bietry, en est une preuve tangible.

Nous avons entretenu largement la flamme du souvenir.
C'est ainsi que nous avons participe ä l'erection du monument
Virgile Rossel, ä Tramelan et que le representant officiel de

notre societe a pris la parole au cours de la ceremonie.

C'est ainsi que nous avons pousse ä fond, en y associant
quelques-unes de nos Societes soeurs d'autres cantons et de la
Suisse, ä l'apposition d'une plaque commemorative des freres
Gagnebin, ä La Ferriere. Cette plaque, due au ciseau talentueux
de M. Kaiser, sculpteur ä Delemont et dont la realisation a pu
se faire grace aux subsides genereux de la famille Gagnebin, de

plusieurs societes helvetiques et de l'Emulation, recevra sa
consecration definitive cet apres-midi.

Le retour des Archives de l'Ancien Eveche de Bäle ä Por-
rentrny, n'a pas encore regu de solution definitive, alors qu'elles
ont trouve un gite moderne. Au commencement de ce mois, en
effet, nous etions invites ä l'inauguration du nouveau bätiment
des Archives cantonalcs, ä Berne. Et cette inauguration ne fait
rien presager de bon, car si nos Archives ont change de toit, elles
restent cependant toujours en prison Pour combien de temps
Mais lors de cette ceremonie, votre president a cru devoir
rappeler publiquement les droits du Jura ä recouvrer ses papiers de
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legitimation et certaines declarations officielies que vous avez
encore en memoire, niais qu'on s'empresse tres volonliers d'ou-
blier cn haut lieu, si on ne les «sortait» pas dc temps cn temps.

Nos Actes ont paru en 1939. Vous aurez pu juger de leur
valeur.

Quoique leur parution, en 1940, soit differee de quelques
mois, ils paraitront encore cette annec, toules dispositions utiles
ayant ete prises ä cet effet par votre Coinite central. De telle
sorte qu'il n'y aura pas de solution de continuite dans leur
publication : vous les recevrez fin novembre on commencement de-
cembre et nous vous prions, d'avancc, dc leur rescrver bon ac-
cueil. (Mais l'homme propose et les evenements disposent

Quant au rajeunissement des Actes, nous avons cru bon dc
1c differer, il reste ä l'ordre du jour, cependant. Mais il doit
etre encore etudie dans le calme et la serenite.

L'Armorial du Jura continue ä etre l'enfant de douleur dc
M. Amweg. Mais notre eher ami nc jette pas le manche apres la

cognee. La composition de sa commission a subi quelques retouches

forcees, necessities par la mort ou des demissions. Sa taclie
cependant a ete precisee, le travail de fond continue, quoique
la realisation de cette ceuvre — les circonstances ne s'y pretanl
guere, — soit differee pour le moment.

Une reorganisation rationnelle de la Bibliotheque centrale
a ete esquissee, dans le sens d'un classcinent scientifiquc des
nombreux ouvrages qu'elle contient. Malheurcusement, la question

du local ad hoc ä la recherche duquel nous vouons nos
efforts, laisse tout en suspens pour le moment.

Chomage partiel au chapitre des conferences, du theatre et
des recitals. Au surplus, le probleme change d'aspect. Les
Conferenciers frangais se font rares et les circonstances nous forcenl
ä faire appel davantage a des Conferenciers regionaux el suisscs.
Peu de sections, au surplus, s'en plaindront.«

Au chapitre du folklore, quelques conslalatious ä faire. Une
fete du folklore jurassien devait avoir lieu en 1940 ä Delemont
sous le patronage de «Pro Jura». L'Ajoie ayant I'intention, de
son cote, de commemorer le 200e anniversairc. de la mort de
Pierre Pequignat, M. le Dr Riat fut prie de renvoycr sa
manifestation ä une autre annee.

Le Comite central aurait desire rappeler la memoire de
Pequignat et des evenements de 1740 en une manifestation reel-
lement patriotique et sereine, en dehors et au-dessus de toute
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contingenee d'autre ordre. Mais lä, eile se heurta ä certaines
decisions irrevocables prises, parait-il, anterieurement ä son
initiative par un parti politique qui cntendait en garder le patronage

tout en voulant bien y associer l'Emulation, ce ä quoi, cette
derniere, en vertu de ses Statuts, ne pouvait consentir.

Au surplus, la guerre a mis tout le monde d'aceord, puis-
qu'aucune de ces manifestations n'a eu lieu, mais M. Amweg
voudra bien, en fin de seance, rappeler brievement le fait histo-
rique de la revolte des commis d'Ajoie.

L'enquete sur le folklore a subi un temps d'arret. D'ailleurs,
il est parvenu ä notre connaissance que la Societe des traditions
populaires faisait un travail parallele. Nous nous mettrons en
rapport avec eile a ce sujet.

Nos relations avec les Societes savantes de Suisse et de Ve-

tranger se sont ressenties des circonstances. Forcement espacees
ou interrompues, elles reprendront successivement, nous l'espe-
rons, leur cours d'antan. Avec Celles de 1'Helvetie, elles rede-
viennent dejä normales. Mais avec celles de France et d'Alsace
Le plus tot possible, souhaitons-le. Et que leur esprit clair et
latin continuent a rayonncr ä l'abri de toute autre influence
spirituelle Si le terriloire est occupe, que la pensee reste libre

Nos comptes continuent ä se reveler rejouissants (fr.
1959.— de benefice net pour 1939). Notre fortune a depasse les
fr. 10.000.—, but que nous nous etions assigne sur ce point et la
source de nos benefices n'est, Dieu merci, pas encore tarie. Re-
prouvant les agissements de la cigale, faisons comme la fourmi,
remplissons notre grenier, c'est-a-dire notre caisse, pour des
mauvais jours, toujours possibles, sinon probables.

El signalons, pour terminer, la serie noire dont notre
Societe a ete la victime, ä la tete de laquelle nous avons la tris-
lesse de placer la mort de M. le ministre Choffat, vice-president
central, sur la tombe duquel rEmulation a tenu ä exprimer les
regrets profonds que son depart pour un autre monde a unani-
mement suscites, celle de M. le Dr prof. Schenk, ä Berne, aux
obseques duquel M. Amweg a prononcc les paroles de regrets qui
s'imposaient, celles enfin de :

M. le Dr Carl Roth, bibliothecairc, Bale, meinbrc corrcs-
pondant honoraire.
M. Tatarinof, professeur, Soleure.
M. le Dr Houlmann Edmond, medecin, Porrentruy.
M. Steulet Paul, industriel, Porrentruy.
M. Cbapuis Hermann, professeur, Porrentruy.
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M. Villemin Ernest, notaire, Porrentruy.
M. le Dr Jobin Xavier, ancien conseiller national, Porrentruy.

M. Tena Paul, voyer-clief, Courgenay.
M. Barthe Joseph, ancien maitre secondaire, Bressaucourt.
M. Lee Victor, La Neuveville.
M. J.-E. Hilberer, professeur, Berne.
M. Villemin Joseph, geometre, Berne.
M. le Dr Huguenin Belisaire, professeur ä l'Universite,
Berne.
M. le Dr Chausse Albert, medecin, Geneve.
M. Gigon Maurice, journaliste, Geneve.
M. Corbat Ernest, directeur, Saignelegier.
M. Huelin Emile, maire, Saignelegier.
M. Brossard Georges, employe, Saignelegier.
M. Chopard Andre, maitre secondaire, Saignelegier.
M. Charpie Alois, pasteur, Bienne.
M. Corbat Ariste, instituteur, Saint-Imier.
M. Cugnet Arthur, secretaire communal, Corgemont.
M. Benoit Armand, fonctionnaire, Courtclary.
M. Girard Jules, negociant, Saint-Imier.
M. Girod Louis, ingenieur, Madrid.
M. Vuilleumier Auguste, instituteur, Court.
M. L'Eplattenier Fritz, directeur, Neuchätel.
M. le Dr Vischer Fritz, redacteur, Bale.
M. l'abbe Joly Victor, cure, Lully.
M. Hennet Charles, representant, Delemont.
M. Mouttet Alcide, fonctionnaire, Delemont.
M. Dubois Georges, dentiste, La Chaux-de-Fonds.
M. Doriot Marc-Ulysse, chef-regleur, Tramelan.

Et je m'en voudrais de ne pas reiterer ici, ä notre eher
Gustave Amweg, — par ailleurs eleve au rang de membre d'hon-
neur de la Societe neuchäteloise d'histoire et d'archeologie et
de membre honoraire de la Societe suisse de prehistoire, — que
la mort si inopinee de son fils aime a plonge dans la tristesse la
plus profonde, l'expression de la vive Sympathie de l'Emulation
tout entiere

Consacrons ä nos chers disparus une minute de silence.

Mais si les epis sont fauches, la moisson leve aussi et je
souhaite la plus cordiale des bienvenues ä nos 64 nouveaux
membres que vous allez recevoir.

Qu'ils soient assures de trouver en notre sein l'amitie la
plus cordiale, doublee de ces jouissances sereines que seul le culte
de l'Ideal peut donner.
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4c

* *

J'ai termine. Et ä relire ou ä entendre ce rapport, il semblc
bien, nialgre tout, que ce soit un rapport d'activite, activite res-
treinte, sans doute, mais activite fructueuse quand merae.

La flamme ne s'est pas eteinte. Nous avons veille jalouse-
ment Sur elle, nous efforgant de la preserver des coups de vent
et des souffles extincteurs.

Y avons-nous reussi Je le crois et je m'en voudrais de ne
point remercier ici tous les membres du Comite central, liotre
secretaire en particulier, la delegation generale, nos comites de
sections et tous nos membres, de la collaboration precieuse et
du devouement desinteresse qu'ils ont apportes ä leur taclie,
täche si noble du culte de l'ideal dans la communion du passe,
dans la realite du present et dans l'espoir en l'avenir.
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